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mais peu nombreux. Seules quelques visites isolées se fau­
filent jusqu’aux pieds de la T. Ste Vierge, mais l’heure des 
grands concours est passée, c’est actuellement le temps de 
la récolte, et nous ne doutons point que la Vierge du Cap ne 
recueille, abondants, les fruits dont elle a béni la fleur pen­
dant les pèlerinages d’été. On pourrait en donner un exem­
ple dans ce zèle de nos zélatrices à propager avec nos “ An­
nales ” le dévotion à la Très Sainte Vierge. Une seule 
d’entre elles nous a fait parvenir dans une semaine plus de 
70 nouveaux abonnés, symbole évident des fruits de vertu 
fécondés par la visite à ce pèlerinage du Cap.

Il nous faut, parmi les pèlerins de Novembre, mentionner 
la visite charmante de deux Frères Maristes d’Iberville, qui 
avaient choisie la solitude du Cap pour leur retraite annuelle. 
Avec l’édification, dont ils nous ont laissé le souvenir pré­
cieux, ces bons religieux ont apporté aux gardiens du sanc­
tuaire un encouragement à développer sans cesse dans le 
pays entier, la dévotion à N.-D. du Rosaire.

Et cette dévotion est comme une marée qui n’a pas de 
reflux, si on en juge par le nombre toujours croissant des 
“ prières et actions de grâces ” de chaque courrier. Il nous 
faut, pour les traduire, en raccourcir la prolexité d’expres­
sion, les condenser pour ainsi dire, sinon nous ne 
pourrions les faire tenir dans les quelques pages que les 
“ Annales ” leur laissent libres. Et ces prières et actions 
de grâces, arrivant ici, sont un vrai pèlerinage, peut être 
plus éloquent que celui des grandes foules. Il témoigne du 
souvenir et de la confiance permanente que nos abonnés con­
servent pour la Vierge du Cap de la Madeleine, et ce nous 
est un plaisir de dire un gros merci à ces pèlerins comme à 
ceux des visites d’été.

D’autres pèlerinages pourraient attirer l’attention de 
la “ Chronique ’’ s’ils ne voulaient rester cachés. Quelques 
visiteurs,sont venus voir Marie, faisant à pied d’assez lon­
gues marches, soit de Trois Rivières, soit d’autres paroisses, 
mais seule la Vierge qui, sans doute, les a bénis, seule la 
Vierge du Cap pourrait nous en dire la piété ardente et le 
mobile plein de foi.


